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ALBUM UNrVERSËL

- ------ --- -- ----- -- ------- ---------- Pour le bal,, ce oont les Jupes demi-longlaffl qui
dominant. Esthétiquement parlant, ou ne peut
nier led 'a supériorité, de la robe à tra lue, qui, da n8LA MODE ILLUSTRÉE les plis des étoffes de soie on velours, se déroule
et ondule avec tant de gràce. Toutefoisý isI cette

PAU FALBAILAN -nues qui ne danéentmode est jolie pour leis. perso
----------- ---------- -pas elle devIent Anëomb=te pour les passion--------------- -W -------------

mées de la danm et amè»eý dm aceld-Eats PRT l'
IMaumWe, -ai vous le voulez bien, chères lectri- tent plus de fmùtal&e et plue'de richeffles comme., ranifment de cS aeMe" e»Yeux daime les s

ceiý6 nous fèrova, cette semaIne, mie revue de la garnitures qu'un cursage de robe, qui doit forpé- ne$ inalheureux 1 danseum . 11, "t dow. >m,. -ffl ,
Les ýj,-unm femme% d'aàçptý-, pour k-armode. Voyons quel est, le demiex mot de Fél&- me-ut Waasurtir à la jupe et ne pemt, de, ce fait baf une longueur de trafne i,41»ounableça»Ce pour ce qui est'des différente6 parties du s ont pour l'h1verý être garni de fantreluchffl (le foeilie a- W.meyer,, car rien È'ésÏpIÙýAàîd,ýýôetume Mminiu. nu4nces cýaIres et fragiles. Il 'ne eýnsu1t pais (lue donse, quu robe mal relevée danà M mouve-Parlons d'abord de . 'ýa jupe. ce corlsage improvisé doive être compiètenaent dif- ment dlffgracleux ramenant la tratne sur le brufère-nt de ýa jupe ; naliement ; Il delt, au contrai-* * * grande éýégmce, rappeler celle-ci, et rappelant reffet a'iune amazone diffleendant dere, et c'est là sa

Comme le velours est 1pL_ýUJs que Jamais le maÎtre le plus qu'il le peut, dails ea nuance et affl garni- cheval.
511 de'là mode et que les beaux ve'ours ne peuvent tures. Les, froufrous goyeux devront être amujettis à,

-être pertés dans la boueet dans la neige des rues Il était habituel', autrefois, d'user avec ces blou- un petit ruban de satin formant bracelet : cette
-c>nvoit énormément, pour les costumes de rue, em.- ses toutes, les jupes défraîchies, ou tant soit peu mode, un Peu arwlennP- est encore la plus prati-
pl"er le Velours apglals ou Ve7lvetop-11, qui, 1101râ- démod,6ee, dont les corsages,6talent hors d'usage; que.
ýu..1l mt de. bonne qualité, né Wabîme, pas et sup- maintenant, on fait pour celles-ci des jupes apý& FALBALAS.

port facileiùent les intempéries,. igown prix, très ciales, très 4K,6g&ntes pareiDement et. qui constitue-
peu ilev-)ê, le met à la portée de toute$ les fem- ront, pour visites, théâtre ou diterg, de fort jolis
mtËe QUI e'en peuvent faire (le charmantes jupe_ý, Castumm.
su PENSÉES eT AXIMESrtlolut iÊ élies les garnissent de fourru,ýe.

Ma% si le velveteen est facilement admIs pour Lee coetumes de maison. ou d'intérieur, à, part,la rue et pour lee coîùrsejsý Il nlé Qui sait mal obéir ne commande pu bien.'R >Utý'êttle de ceux du matin, qui demandent deg teintes nu peu
rnýme'PCur 1«'Jnffl du Soir. Oe Il serait absolu- sombres et des formes m t 0 t mal-tresse de maiso-n vigilante et s'occupent des dé-4,ý ment dépiae& L'avenir des enfants est l'ouvrage des mùres.'on y a(Imet, Iffl veloure du Nord et le velours tails et du bien-Atre de la famille, Y19ý-àt. tout à-,aspect eet tout autre.dont fait la fantaisie et même l'exe-entriolté.

Toutés les femmes, -et ellee Sont légion cette an- Le peignoir du matin ne doit être qu'utile ; la Peu de chose nouf; console, parée tjýé'lnà de ch'àà
née, qul Woémpent de Eport,,,o'adônnent avec fÙý de 1'4p-rès-m]àd.l a tous'ýýe& droits se nous affjjgÊý

au patigaRe. possibles d'être ffiégante, puisqu'avec l'on doit se
tenir dans sa chaimbre ou au salon, sans plus rien
faire qui puisse la défralchir. Cette toilette, tout
en étant 41égamte, Mvra exclure toute recheffibe
demauva-fa goût:que reprodufisent trop facilement,
les modèles bon mareé des grands maguluiL.

.Puisque nous parlons ýde bes dernIM, numme
gaurion6 trop mettre en garde nos lectrioffl eca#jè..,
l'enipM des articles uxueux aahetM tout faltg,'ÈL
dw prix relatIvement réduits. Lee taffetaa, les
soiýqet dentelkes emecym plalsènt aux yeux,
tûala ne sont &aucune durée.,, De plus, confection-,-bele àù cousus etnéAIt peu de frale, ces ai s sont,

n'ont auaune e»lidlt,6.-ut mlÉýux porter deo
Xà Tèsum-(ý il vu choses plus

sýànpýes et. bien exécutées, que des fanfreluches
'1Z 'êlégantcs tôt détralohýe%, d4oousueiý et, par cone-

qtýé11t, donnant A la, femme quL:fýs p9rte, uneaitû.
peu goip4.

$1 duli > eourant de la vie
'Jati 't fàdied'être 6-éente et Jolie, pour peuý
ju'ou ;saèhe mettre en r(Êlef les qualités ÙatulWl-
lesi, il iitm va pu ý de même 'pour ceo ýrè*nlû"
m6Èda1ncý8 tant fflIrôM et qui ghà" en plai-
sirs IP2 iýgiýietti*Ë dë

Le mllièu et it chýmjé, les habitudes, le t les
manières ne J@pnt piffl, les m4mes. Cwt. tout 1ýX!
9rt que.:.ge eavolrse: Imtier pour L_ W. et eest pie

éciat iim-cüo-attLmé, que le, bal a ent d'attraltà'
pour 2es'1èuwýcs.

'10na, donc rien négliger, de: S ýjnI
p&ut contribuer à leui-a oue6M. dane: les, gaJoitet
par wnà&qiiiýnt à leur bonheün

Lés rol" -4ë bal sgr&cKentent ý«ctwë11enxnt Pu blon meAtjeý11 f&utL Pýns de, Ju6moire que
trM gradeux ý3etntUree et boei" dýjjjtagjjjËti0jjý
sont i-ulgeeIR-ntie de paillett'eA d'argent on na,ýr6é,«

la tape eourte qt 1 'M de le eoir 'A ta'-U""e d1m Éla ýeQui, ahniNg, i4ÇýI Ceux qui mareutXa-tjgý iayoci de týW dessous' justrM le p, ý 1 1 -, l Ifý6êrIqt1e effet.,
,ýoeev nt DIU moe -Ik -14t» , cette Malie'à tout -& suite obi e9u,ý un miec* qui,

d-,un peý Palétot-, ea sans CeiÈe gmnilimalit. fti11e--aýi4S qý soit J)erml»e est
ZM sont molne l'oeuvre des OQuw-

-ýe6VX4e erra que, des ýbrodêt1r8. ' ce, ctii -ýQur f ait le I)j#JaL
îwIquoa, 6w2ségaàý,eeene-ent, 4,414nour'- oe, neat pas tant 1lufr6wolgt4 peur d'un' W«ý ne-tié coiui daug tie,,,

wo gt0Éýe, «btt-e (ve ý1fini dOtr&,vai4, 1ý
'4L'epÉ kyà#de-partë de de6ý tozm>ffl et la 1a rnuilwugïe de'lev> orw',

,06 $aîve ou-de paa- -ttonsý 1À tirent' _= SewX,
J .g IÀý f6rtute a toujours ýà

froaee âU-' ma> JI fffat leu1% ýoutj tort
",Ilë dàýïàt A'iia de

iùýt des r4grAtaig »lus lent#I, Là Ëinltuté se e01Èéýý?(u 0mair
mdï4Ëýlï»e APPU&IIIM l'al- Ut[ fjnMýe guldki broc%, equueàýî k déëolleté,

B»ttt" lune P94M ré três ýWj
&w»lun quo >Znalà de MOM -Ont ýî 'gow kn6en, font -1pernetcièromept trég

ton- -rýûCb«ýý oe« ebnà " fâat très vent vulêeIxe suit 1üèd,2ý, Ilnomme jnétený

à en tienztul-ne sKe,ýùý et Me tVor. ,Iim broderies "nt

on ýé0 MI& -fini b%0*ý _01ý èe witkvr, sur lûs, tl«Émý eý& 'tO I
«"k* iwmne, les fi> aloir en d>e1ý

C* __40à là ityle grec Ê(>]%t *tt
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